oo Journal hift. & lier.

X TR AIT dune lettre @ Pauteur. ,, J'al
», fini la tradnétion Francoife de la Mef~
»s frade de Klopftock , du Paradis perdu de
,; Milton, des Fables & Contes de Gellert
sy (aprés un triage convenable) & du Mu-
sy farion de Wieland. Les deux tomes de
»» Gerundio (2), fontégalement traduits, ,,
5, Walther. A Bourweiler prés de Lan- -
s> daw, le 17 Mai 1789. ,,

(a) Ce Gerundio, nom faltice donné 4 un
modele de prédicateurs ridicules, par le Jéfuite
1ifpagnol , Francois Iola, eft depuis long-tems
traduit en Anglois & de-la en Allemand. (1 Sept.
1774, p. 262). La premiere de ces tradoftions
eft de M. Baretti, la {econde de M. Bertuch,
qui n’a pas manqué d'y joindre des préjugés de
fefte & de prétendus boris-mots contre les catho-
liques. L’ouvrage d’[ola eft une Satyre ingénieufe
& qui porte Pempreinte du ridiculum acri melius ;
il peut étre regardé en quelque forte comme
un traité fur ’éloquence de la chaire. L’auteur
s’eft déguilé fous le nom de Frangois Lobon de
Salagar, il avoit pour cela de bonnes raifons,
voyez ibid, p, 263.

AD r ?:LL £S

-



